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M 2730

Proposition de motion 
pour l’accueil à titre humanitaire de familles de réfugiés vivant 
dans le camp de Kara Tepe sur l’île de Lesbos 

Le GRAND CONSEIL de la République et canton de Genève 
considérant : 

– la situation dramatique des réfugiés vivant sur l’île grecque de Lesbos ; 

– l’absence d’hygiène, d’accès aux soins, la promiscuité, les rigueurs de 
l’hiver ; 

– le fait que la plupart de ces réfugiés ont tout perdu lors de l’incendie de 
leur précédent camp (Moria) ; 

– l’absence de prise en charge éducative des enfants vivant dans ce camp ; 

– les risques de malnutrition, de maladies infectieuses, d’abus et de 
violence pour ces enfants ; 

– les conditions de surveillance faisant de ce camp une prison à ciel ouvert ; 

– l’absence de solutions d’accueil dans les pays européens ; 

– l’appel des dix plus grandes villes de Suisse pour accueillir 
5000 réfugiés ; 

– la motion 2498 : « Tragédie des réfugiés en Méditerranée : Genève ne 
peut pas rester muette », 
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invite le Conseil d’Etat 
 
– à demander au Conseil fédéral d’accueillir en priorité en Suisse les 

familles avec enfants ; 

– à proposer que le canton de Genève prenne en charge 5 à 10 familles. 
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EXPOSÉ DES MOTIFS 
 
 
Mesdames et 
Messieurs les députés, 

Kara Tepe, au nord de Mytilène (Lesbos), est le nouveau camp où 
s’entassent derrière une triple rangée de fils de fer barbelés les 
10 000 survivants de l’incendie du camp précédent (le camp de Moria). Les 
conditions de détention, car il s’agit là bien d’une détention, de ces réfugiés 
de Syrie, du Yémen, d’Afghanistan, de Somalie, du Sud-Soudan sont pires 
encore que dans le camp de Moria. 

Un seul repas par jour, souvent non consommable, un seul robinet, pour 
1300 personnes. 

Une seule toilette et une seule douche pour 200 personnes. 

Une absence totale d’hygiène et de soins médicaux. 

Les tentes sont en majorité des équipements d’été, dépourvus de plancher 
et de chauffage. 

Les enfants sont laissés à eux-mêmes sans prise en charge éducative et 
sont la proie de violences, de risque d’abus, de malnutrition et d’infections 
graves. 

Notre pays n’a jamais accueilli aussi peu de réfugiés. Les trois quarts des 
structures d’accueil de réfugiés sont vides. 

Les villes suisses ont lancé un appel pour accueillir une partie de ces 
réfugiés (5000). 

Nous vous demandons de vous joindre à cet appel en demandant que le 
Conseil d’Etat propose au Conseil fédéral de faire venir en priorité les 
familles avec enfants et que Genève se propose d’accueillir de 5 à 
10 familles. 

La situation actuelle de pandémie ne doit pas être la raison de nous 
refuser de voir ce qui se passe dans cette île. 

C’est toujours pendant des temps de crise que nous devons partager avec 
les autres ce que nous possédons. 

Nous vous remercions de faire un bon accueil à cette proposition de 
motion. 


